
Cyprin  KATSARIS  joue
BEETHOVEN
PARIS, Fondation L Vuitton, le 10 janv
2019.  Katsaris  joue  Beethoven.  Cyprien
Katsaris  ne  serait-il  pas  notre  grand
virtuose du piano, injustement méconnu en
France ? Il a le look d’un savant à la
Einstein : un penseur qui aurait conservé
son âme d’enfant. Né à Marseille le 5 mai
1951,  le  jeune  Katsaris  éprouve  une
attirance viscérale pour le piano qu’il
transforme en vocation ; formé au Conservatoire de Paris dès
1965, l’interprète reste fasciné par ses modèles : György
Cziffra, Wilhelm Kempff, Vladimir Horowitz. Grand technicien à
la digitalité aussi éloquente qu’embrasée, le sorcier Katsaris
ajoute sous ses doigts véloces et crépitants, le souffle de la
passion et de l’âme, et aussi un don pour l’improvisation dans
la lignée des grands compositeurs et interprètes romantiques :
Liszt, Saint-Saëns… Des qualités qui vont admirablement à la
carrure tendre mais charpentée de Beethoven. Sous son propre
label, « PIANO 21 », – créé en 2001, le pianiste lègue une
vision aussi personnelle que puissante des œuvres de Ludwig
van (en coffret événement de 6 cd).
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L’avis  de  notre  rédacteur  Hugo
Papbst,  auteur  de  la  prochaine
critique du coffret BEETHOVEN :
une  odyssée  chronologique  /
Cyprien Katsaris (6 cd PIANO 21)
:  «  Sur  le  plan  de
l’interprétation,  l’approche
reste aussi fine que déterminée.
Quel  pianisme  percussif  et
remarquablement  articulé  ;  avec
un  sens  des  nuances  et  des
phrasés  justes,  comme  le  souci
d’établir  dans  leur  gradation
enchaînée  voire  leur

confrontation contrastée, chaque caractère de chaque séquence…
Outre  l’originalité  de  la  sélection  qui  ressuscite  des
partitions méconnues, oubliées, à tort estimées mineures. De
toute évidence, voici une odyssée chronologique dont l’acuité
et la pertinence font sens. D’autant plus en cette année des
250 ans de Beethoven où les vrais grandes éditions seront
rares. 

Cyprien  Catsaris  maîtrise  la  lyre  beethovénienne  :  il  en
détaille le sens du tragique maîtrisé ; la langue ciselée
grâce à une technique digitale d’une précision et souplesse
uniques. Jamais dur ni sec, toujours sculpté dans la soie
émotionnelle  la  plus  noble,  continument  élégante,  le  jeu
restitue toute l’ampleur de la pensée d’un Ludwig qui souffre
mais assume ; le geste est large, la conscience affûtée ; le
regard embrasse chaque œuvre comme une géographie élargie,
traversée, explorée avec un recul qui ouvre et englobe en un
souffle synthétique, fédérateur… jusqu’à l’universel. »
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PARIS, fondation Louis VUITTON
Vendredi 10 janvier 2020

20h30, Auditorium
RÉSERVEZ VOTRE PLACE :

https://www.fondationlouisvuitton.fr/fr/musique/concert/recita
l-cyprien-katsaris.html
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Programme Beethoven :

 

 

Ludwig van Beethoven
9ème symphonie – Adagio

(transcription par Richard Wagner)

Ludwig van Beethoven
7ème symphonie – Allegretto

(transcription par Franz Liszt)

Transcriptions et improvisations sur des œuvres de :

Jean-Sébastien Bach
Vincenzo Bellini
Franz Schubert
Camille Saint-Saëns
Frédéric Chopin



PARIS, La Madeleine. Olivier
PERIN nommé titulaire adjoint
du  Grand  Orgue  de  la
Madeleine
PARIS, La Madeleine. Olivier PERIN nommé titulaire adjoint du
Grand Orgue de la Madeleine. L’organiste Olivier Perin prendra
officiellement ses fonctions d’organiste titulaire adjoint du
Grand  Orgue  de  La  Madeleine  à  compter  du  1er  mars  2020.
Directeur du Conservatoire de la Métropole du Grand Nancy
depuis 2015, et organiste titulaire de l’église Saint-Paul-
Saint-Louis du Marais depuis 1997, Olivier PERIN (46 ans) est
né à Orléans. Nommé à l’âge de 22 ans titulaire du grand orgue
de la cathédrale d’Orléans, après avoir été Petit chanteur de
Sainte-Croix d’Orléans, il accède en mars 2020, à l’un des
plus prestigieux postes d’organiste à PARIS. Olivier PERIN
succède ainsi à d’illustres musiciens tels Camille Saint-Saëns
et Gabriel Fauré, devenant l’adjoint du non moins célèbre
organiste  François-Henri  Houbart,  titulaire  du  superbe
instrument historique Cavaillé-Coll depuis plus de 40 ans.
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Ses pairs admirent chez lui une véritable passion pour le rôle
de l’orgue : « pour sa capacité à « colorer » les différents
temps liturgiques, à relever et à caractériser les différents
moments d’une célébration eucharistique, à porter vers Dieu la
prière  des  fidèles,  à  toucher  et  émouvoir  chacun  d’entre
eux ». Un avenir radieux se profile pour le nouvel organiste à
La Madeleine. A suivre
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L’orgue à La Madeleine : les dimanches musicaux à 16h
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CONCERTS LE DIMANCHE à 16h… La Madeleine propose régulièrement
le  dimanche,  un  grand  concert  d’orgue  à  16h  (dimanche
musicaux), mettant en avant les qualités uniques au monde de
son grand orgue, dans une acoustique propre à la grande nef de
La  Madeleine…  chef  d’oeuvre  néoantique  au  cœur  du  Paris
Historique, inscrit dans un axe sacré qui la relie via la
place de la Concorde, à un autre temple, celui de l’Assemblée
Nationale… VOIR ici les concerts de la saison des dimanches
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musicaux.
http://www.concerts-lamadeleine.com/index.php?action=concerts
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Nouveau Cosi fan Tutte à Nice
NICE, Opéra. Mozart : COSI FAN TUTTE, 17 – 23 janv 2020.
Le dernier opéra de Mozart conçu avec Da Ponte est un dramma
giocoso  en  deux  actes  ;  le  livret  reprend  le  thème  d’un
ouvrage précédent composé par un Salieri très en verve et vrai
rival de Mozart à Vienne : l’école des jaloux / La Scuola
degli Gelosi chez Salieri (Venise, 1779) devient l’école des
amants  chez  Mozart  et  Da  Ponte  ;  la  musique  de  Wolfgang
exprime les vertiges du cœur humain, la puissance du désir et
des attractions dangereuses. Ici le cynisme et la sagesse
lucide, celle de Don Alfonso, vieux séducteur qui connaît le
cœur humain, éveille les consciences des trop naifs jeunes
amants, Gugielmo le baryton et Ferrando le ténor. Alfonso a t
il raison de déclarer les femmes volages et infidèles ? Qui
sera fidèle aux serments passés ? Il suffit que passent deux
beaux orientaux et tout éclate ; les couples du début ne
seront plus ceux de la fin… entre temps, les amants auront
appris la leçon sans artifice d’un philosophe amoureux trop
conscient des lâchetés du cœur…
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La production niçoise réunit plusieurs jeunes interprètes à
suivre. Sous la baguette de Roland Böer, Hélène Carpentier
(lauréate du dernier Concours Voix Nouvelles, ici Despina) ;
la pulpeuse et pétillante soprano Anna Kasyan (Fiordiligi) et
Carine  Séchaye  (Dorabella),  ainsi  que  de  Roberto  Lorenzi
(Guglielmo) et Pierre Derhet (Ferrando) et Alessandro Abis
(Don Alfonso).

Approfondir : LIRE notre critique CD
La Scuola degli Sposi de Salieri, chef
d’oeuvre  méconnu  de  l’époque  des
Lumières…  Sous étiquette DHM, cette
«  école  des  jaloux  »  /  Scuola
de’Gelosi  de  Salieri  (qui  annonce
l’école des amants, ou Cosi fan tutte
de  Mozart  plus  tardif)  mérite
assurément le meilleur accueil comme
il confirme le talent désormais bien
installé  d’un  chef  et  de  son  ensemble  parmi  les  nouveaux
défenseurs  des  répertoires  baroques,  classiques,
préromantiques… Voici sans conteste un nouveau joyau lyrique
révélé grâce au chef Werner Ehrhardt et son ensemble L’Arte
del  Mondo;  les  musiciens  poursuivent  ainsi  un  partenariat
discographqiue avec DHM / Sony classical, plutôt bénéfique.
CLASSIQUENEWS avait distingué d’un CLIC précédent, la Clemenza
di Tito (non de Mozart mais de Gluck, enregistré deux ans
auparavant en 2013). On retrouve ici, la même pétillance, la
poursuite d’un esprit flexible et enjoué qui s’avère des mieux
expressifs sur la scène comique ; à l’acuité expressive de
l’orchestre  répond  la  fine  caractérisation  des  solistes,
soucieux d’articulation, ambassadeurs d’un réalisme théâtral
qui réjouit.
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4 dates à l’Opéra de Nice
17, 19, 21, 23 janvier 2020
RESERVEZ VOTRE PLACE

http://www.opera-nice.org/fr/evenement/489/cosi-fan-tutte

______________________________________________________________
__________________________________

Fiordiligi : Anna Kasyan
Dorabella : Carine Séchaye

Guglielmo : Roberto Lorenzi
Ferrando : Pierre Derhet

Despina : Hélène Carpentier
Don Alfonso : Alessandro Abis

Orchestre Philharmonique de Nice
Chœur de l’Opéra de Nice

Direction Musicale : Roland Böer

Mise en scène et lumières : Daniel Benoin
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Présentation par l’Opéra de Nice / Côte d’Azur :

Opera buffa en deux actes K 588
Livret de Lorenzo Da Ponte
Création au Burgtheater de Vienne le 26 janvier 1790
Chanté en italien, surtitré en français
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Nouvelle  production  en  coproduction  avec  Anthéa  Théâtre
d’Antibes

«  Così  fan  tutte  »,  «  Elles  font  toutes  ainsi  »,
prétend  cyniquement  Don  Alfonso  devant  ses  jeunes  amis.
Entendons : « Elles nous seront toutes infidèles ». Bien sûr,
Ferrando et Guglielmo protestent de la constance de leurs
compagnes.   L’intrigue  s’engage,  suivant  les  conventions
théâtrales du temps : ils annonceront leur départ à la guerre,
puis reviendront sous l’apparence de soldats albanais, chacun
essayant de séduire la maîtresse de l’autre.

On  raconte  que  l’Empereur  Joseph  II  lui-même,  amusé  par
l’histoire de deux officiers qui avaient échangé leurs femmes,
souffla  le  thème  de  Così  fan  tutte  à  Mozart  et  à  son
librettiste, l’abbé Da Ponte. Mais cet opéra, à la saveur
douce-amère, à la fois léger et désespéré, va bien au-delà de
l’anecdote qui ne fait guère honneur aux hommes. Les quatre
protagonistes  passent  par  l’indignation,  la  pitié,  le
libertinage,  la  résignation,  les  déchirements  du  cœur,  la
colère, jusqu’à ce que les masques tombent et que les couples
se reforment, leurs illusions perdues…
Homme ou femme, qui n’a pas été partagé entre sa fidélité, son
sens du devoir et le désir, entre l’amour et les appétits du
corps ? C’est le dilemme de cette Scuola degli amanti, cette «
école de ceux qui aiment ».

PARIS,  TCE  :  Christophe
Dumaux chante ORLANDO
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PARIS,  TCE.  Le  13  janv  2020.
Haendel  :  ORLANDO.  Le  chef
Francesco  Corti  dirige  un
Orlando (Haendel) concertant au
Théâtre  des  Champs-Elysées
(TCE). Le contre ténor dont les
vocalises  et  la  coloratoure
rappelle ceux de Bartoli, Franco
Fagioli devait assurer le rôle-
titre,  c’est  finalement  le
français  Christophe  Dumaux,

autre  leader  lyrique  qui  relève  le  défi  du  personnage,
amoureux et chevaleresque (ayant déjà chanté le rôle à Vienne
entre autres…) ; aux côtés de plusieurs tempéraments vocaux et
dramatiques  avérés  :  le  Medoro  de  la  puissante  et  suave
Delphine Galou, la Dorinda amoureuse de Nuria Rial et Luca
Pisaroni (le magicien Zoroastro), sans omettre Kathryn Lewek
(Angelica). Après Vivaldi et ses fabuleux opéras sur le thème
des vertiges et de la folie amoureuses (Orlando Furioso),
Haendel, champion de l’opéra seria à Londres, démontre sa
passion  des  affects  humains  et  du  théâtre  des  sentiments
éprouvés, contrariés, démunis ; sur les traces des chevaliers
errants, abattus par le dragon amour, tels qu’ils ont été
conçus et pensé par L’Arioste et Le Tasse, le Saxon affirme
une connaissance nuancée du cœur humain, ses contradictions,
ses faiblesses et ses désirs.
Avec l’ensemble sur instruments anciens, Il Pomo d’Oro, dirigé
par Francesco Corti.

Présentation du drame par notre rédacteur Benjamin Ballifh :…
«  Héros aux pieds d’argile. Avant nos Batman,  Spiderman, 
Hulk ou Superman…. autant de vertueux sauveurs dont le cinéma
ne  cesse  de  dévoiler  les  fêlures  sous  la…  cuirasse,  les
figures de l’opéra ont elles aussi le teint pâle car sous le
muscle et l’ambition se cachent des êtres de sang,  inquiets,
fragiles d’une nouvelle humanité tendre et faillible. Ainsi
Hercule chez Lully,  Dardanus chez Rameau, surtout Orlando de
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Haendel… avant Siegfried de Wagner, héros trop naïf et si
manipulable. Sur les traces de la source littéraire celle
transmise  par  L’Arioste  au  début  du  XVIème  siècle  et  qui
inspire aussi Vivaldi,  voici le paladin fier vainqueur des
sarasins,  en prise aux vertiges de l’amour, combattant si
frêle face à la toute puissance d’Eros. Un chevalier dérisoire
en somme, confronté au dragon du désir. Mais impuissant et
rongé  par  la  jalousie  le  pauvre  héros  s’effondre  dans  la
folie. Que ne peut-il pourtant fier conquérant infléchir le
coeur de la belle asiatique Angelica qui n’a d’yeux que pour
son Medoro. En un effet de miroir subtil, Haendel construit le
personnage  symétrique  mais  féminin  de  Dorinda,  tel  le
contrepoint fraternel des vertiges et souffrances du coeur :
elle  aime  Orlando  qui  n’a  d’yeux  que  pour  la  belle
Angélique.  »

 

 

 

LIRE aussi notre critique complète d’un récent cd
ORLANDO  /  René  Jacbos,  version  captivante  qui
révèle entre autres aux côtés du rôle titre, les
personnages féminins clés : Dorinda et Angelica…

https://www.classiquenews.com/cd-haendel-orlando-archiv-rene-j
acobs-2013/ 
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PARIS, TCE. Lundi 13 janv 2020. Haendel : ORLANDO

RESERVEZ directement sur le site du théâtre TCE

https://www.theatrechampselysees.fr/la-saison/opera-en-concert
-et-oratorio/orlando
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Distribution ORLANDO de Haendel
Christophe Dumaux : Orlando
Kathryn Lewek : Angelica
Delphine Galou : Medoro
Nuria Rial : Dorinda
Luca Pisaroni : Zoroastro
Francesco Corti, direction
Il Pomo d’Oro
Opéra chanté en italien, surtitré en français et en anglais

COMPTE-RENDU,  critique,
concert.  BERLIN,  le  31  déc
2019. Concert du nouvel An :
Bernstein,  Weill.  Berliner
Philharmoniker.  Kiril
Petrenko
COMPTE-RENDU,  critique,  concert.  BERLIN,  le  31  déc  2019.
Concert du nouvel An. Berliner Philharmoniker. Kiril Petrenko,
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direction. Pour ce 31 déc 2019, nous étions à la Philharmonie
de Berlin, heureux de mesurer l’excellence artistique et la
sensibilité hors normes du nouveau chef en titre du premier
orchestre allemand : Kiril Petrenko. Outre ses dons lyriques
(attestés jusqu’à Bayreuth dans un RIng demeuré à juste titre,
mémorable), le maestro convainc dans la veine orchestrale,
comme ce concert de gala l’atteste.

 

 

Direction vive, affûtée,
imaginative de Petrenko,

nouvel enchanteur du
Philharmonique de Berlin

 

 

A Broadway, sa direction éblouit
par sa… finesse. Une attention
particulière au relief de chaque
instrument.  ET  une  sonorité
d’ensemble  jamais  tendue  ni
sèche. La Philharmonie de Berlin
éblouit  d’un  lustre  régénéré
grâce  à  la  puissance  et  à
l’intelligence expressive de son

nouveau directeur musical, Kiril Petrenko, dont la subtilité
active fait feu de tout bois, car il détaille autant qu’il
respire et saisit le sens et la transe rythmique des œuvres
abordées.  Pour  ce  gala  de  nouvel  An,  point  de  valses
viennoises mais plutôt le mordant entre cabaret et music-hall,
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de  Weill  et  Bernstein,  sans  omettre  cette  suavité  d’un
Gershwin  ravélisé,  grâce  aux  équilibrages  instrumentaux
particulièrement  réussis  ici,  idéalement  ciselés  par  le
maestro.
Avec la complicité de la soprano Diana Damrau en Maria de
luxe, Kiril Petrenko sur les traces de l’enchanteur Bernstein
(Danses Symphoniques de West Side Story) arrive à exprimer
l’activité tendre et cette générosité amoureuse inscrite dans
la partition, portée aussi par l’esprit d’une transe tragique.
Dans le Weil qui suit, le chef époustoufle davantage encore
par cette finesse instrumentale, une culture qui coule en ses
multiples références : music hall (Broadway évidemment) mais
aussi l’opérette viennoise, jusqu’à la délicatesse de Gerswhin
et Ravel, avec des pointes hongroises et tziganes dans le
final échevelé. Entre lyrisme éperdu et cynisme affleurant,
tant de scintillement millimétré et d’un raffinement expert ne
s’entendent  que  rarement  ;  Petrenko  se  montre  amoureux,
allusif, d’une infinie sensibilité.
Presque final de charme avec le retour de la diva Diana Damrau
(Send in the Clowns de Sondheim), après un solo de clarinette
d’une exquise suavité, (puis Over the Rainbow, Le magicien
d’Oz)  ;  …  mais  pas  sûr  que  ce  répertoire  convienne
véritablement  à  la  coloratoure  de  Damrau  ;  son  émission
semblait  engorgée  et  serrée,  d’un  volume  étroit,  souvent
couvert par l’orchestre.
La part du lion et la partie la plus méritante de cette soirée
berlinoise sous les étoiles, reviennent à l’orchestre. Ce sont
des  instrumentistes  berlinois  qui  électrisés  par  le  chef,
filent un ruban de soie symphonique d’un fini éblouissant,
sachant calibrer sa projection détaillée et enveloppante.
Pour finir, Un Americain à Paris où la fièvre et la transe des
Berliner  s’accordent  au  souci  de  finesse  d’un  chef
miraculeusement  magicien.
Le  Philharmonique  de  Berlin  a  nous  en  sommes  convaincus
d’excellents  jours  devant  lui  grâce  à  l’inspiration  et
l’imagination d’un très grand maestro. A suivre.



 
 

LILLE  :  9ème  Symphonie  de
Mahler par Alexandre BLOCH
LILLE, ONL, A BLOCH, 15, 16 janv 2020.
MAHLER : Symph n°9. ONL, Orch national de
Lille.  Alexandre  Bloch.  Superbe  volet
final  de  l’odyssée  mahlérienne  par
l’orchestre lillois et son très engagé
directeur musical, Alexandre Bloch. Après
l’achèvement du Chant de la terre, Mahler
amorce à l’été 1908, sa 9è symphonie,
qu’il achève l’année suivante en 1909. A
Bruno Walter, sans que l’on connaisse la raison exacte, Mahler
reste réservé sur la genèse de cet opus 9 : qu’il rapproche de
la symphonie n°4, sans dire pourquoi explicitement.

SYMPHONIE DE L’ADIEU
C’est  un  compositeur  maître  de  son  langage,  lequel  s’est
renouvelé pendant la transfiguration musicale de Faust dans la
2è partie de sa 8è précédente. Malher a du surmonter la mort
de sa fille ; sa démission forcée comme directeur de l’Opéra
de Vienne (après 10 années d’excellence pourtant). En quittant
Vienne, Gustav a rompu le fil qui le reliait à son enfance (et
ses  enchantements,  si  manifestes  dans  les  nocturnes  des
symphonies précédentes). Comme dans le Chant de la Terre, la
9è symphonie exprime un adieu, serein, suprême, accepté, tel
une délivrance et un accomplissement. Dès l’Andante comodo
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(initial), où est recyclé la Sonate les Adieux de Beethoven,
Mahler écrit sur le manuscrit « O jeunesse envolée, O amour
perdu ! » ; déjà il a conscience que sa jeune épouse pourtant
admiratrice de son œuvre et de sa personnalité, ne l’aime
plus.  La  crise  conjugale  de  l’été  1910  en  atteste.  Le
compositeur exprime clairement son renoncement au monde, en
visionnaire  pacifié,  maître  de  son  destin,  en  rien  cette
victime suicidaire et prophétique sur sa propre fin, comme on
le dit souvent.

L’énergie  et  le  rictus  d’un
cynisme parfois amer surgit avec
une rare violence (ländler ou 2è
mouvement)  :  les  danses  qui  y
sont  mentionnées,  symbolisent
l’agitation  vaine  des
tractations terrestres. Le Rondo
Burleske est un sommet dans le
registre de la parodie cynique,
où  perce  la  clairvoyante
lucidité de l’auteur sur la vie,
la  vaine  comédie  humaine,  la

vanité  des  existences  terrestres.  Le  contrepoint  délirant
exprime scrupuleusement la vacuité absurde du monde et de la
civilisation humaine. Enfin, apaisé, Mahler déploie la hauteur
tranquille du Finale : Adagio sehr langsam… (très lent et
encore retenu) ; à mesure que se précise le sentiment de
plénitude, Mahler exprime la fusion avec l’harmonie secrète,
éternelle de la Sainte nature. Pourtant parodié et caricaturé,
le  gruppetto  du  Rondo  Burleske,  s’épanouit  ici,  éther
immatériel d’une destinée à présent abstraite et flottante qui
a coupé toute attache avec le réel et le terrestre. L’Adagio
de la 9è est un accomplissement dans la paix et l’amour (ce
que dit aussi mais de façon spectaculaire, le finale de la 8è,
dédié à la lumineuse Marie). Bruno Walter crée la partition à
Vienne le 26 juin 1912.

______________________________________________________________
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__________________________________

Adieu mahlérien
Mercredi 15 & jeudi 16 janvier 20h

Lille – Auditorium du Nouveau Siècle

Beethoven : Leonore III, ouverture
Mahler : Symphonie n°9

ORCHESTRE NATIONAL DE LILLE
Alexandre Bloch, direction

RÉSERVEZ VOTRE PLACE ici :
https://www.onlille.com/saison_19-20/concert/adieu-mahlerien-s

ymphonie-n9/

 

______________________________________________________________
__________________________________

Présentation de la symphonie n°9 de Mahler
sur le site de l’ONL Orchestre national de Lille :

« Présentée au public pour la première fois un an après la
mort de Mahler, la Symphonie n° 9 contient l’un des plus beaux
adieux de l’histoire de la musique. Avec son Adagio au bord du
silence, le compositeur autrichien nous offre ici un poignant
chant du cygne. Dès les premières mesures de l’Introduction et
jusqu’à l’inoubliable Finale, Mahler affirme son amour de la
vie  à  travers  une  palette  expressive  grandiose  et  une
partition  raffinée.  Cette  symphonie  visionnaire  clôture  de
manière bouleversante notre Odyssée mahlérienne. Dirigé par
Alexandre Bloch, ce grand moment symphonique sera précédé de
l’ouverture de Leonore III de Beethoven, hymne vibrant pour la
liberté et contre les oppressions.
A Mahler farewell – Symphony No. 9
Presented  to  the  public  one  year  after  Mahler’s  death,
Symphony No. 9 contains one of the most beautiful farewells in

https://www.onlille.com/saison_19-20/concert/adieu-mahlerien-symphonie-n9/
https://www.onlille.com/saison_19-20/concert/adieu-mahlerien-symphonie-n9/
https://www.onlille.com/saison_19-20/concert/adieu-mahlerien-symphonie-n9/
https://www.onlille.com/saison_19-20/concert/adieu-mahlerien-symphonie-n9/


the history of music. Directed by Alexandre Bloch, it will be
preceded  by  Beethoven’s  Leonore  No.  3,  a  vibrant  ode  to
freedom. »

______________________________________________________________
__________________________________

Programme repris le 17 janv 2020
En région

Pas de billetterie O.N.L / billetterie extérieure
Valenciennes Le Phénix – Vendredi 17 janvier 20h

Infos et réservations : 03 27 32 32 32 / www.lephenix.fr

Autour des concerts au Nouveau Siècle à LILLE, chaque jour des
concerts :
18h45
Rencontre mahlérienne
15  janvier  :  Christian  Wasselin  auteur  de  Mahler  :  La
Symphonie-Monde  et  critique  musical
16 janvier : l’information vous sera bientôt communiquée :
voir le site de l’ONL ORCHESTRE NATIONAL DE LILLE saison 2019
2020

______________________________________________________________
__________________________________

Les Apaches à PARIS : Ravel,
Schmitt

https://www.classiquenews.com/Valenciennes Le Phénix – Vendredi 17 janvier 20h
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PARIS,  Athénée.  Concert  les
Apaches,  23  janv  2020,  20h.
Plumes de Paris, bijoux apaches…
Les  musiciens  se  rebiffent,
osent et réinventent. C’était au
début  du  XXè  quand  Ravel,  le
plus grand génie français de la
musique organisait la résistance

et  la  créativité  par  l’esprit  :  porteur  d’un  nouveau
dynamisme, le compositeur et ses affidés se baptisaient alors
Les  Apaches,  comme  un  signe  de  rébellion  créative.
Aujourd’hui,  Julien  Masmondet  et  son  nouvel  ensemble,
réactivent  cet  esprit  effervescent  voire  séditieux  et
subtilement impertinent ; chefs et instrumentistes proposent
un concert unique à l’Athénée en 2 parties.

AUTOUR DE RAVEL… La nouvelle tribu musicale,
dans  le  sillon  ravélien,  regroupe  les
membres d’une nouvelle famille artistique,
interprètes et créateurs de toutes plumes.
Tous prônent “une nouvelle idée du concert
classique avec des rendez-vous originaux et
pluriels”.  Démonstration  dans  ces  deux
concerts  parisiens,  qui  abordent
« classiques, raretés et créations » – le
premier concert est consacré au quatuor à cordes (de Ravel
évidemment) et aux voix ; le second, au mythe de Salomé. Comme
Ravel incarne l’avant garde et la création la plus raffinée à
son époque, Les Apaches du XXIè, affichent aussi leur goût
pour la création et les écritures contemporaines : soit les
oeuvres  de  Pascal  Zavaro  (dont  l’Athénée  a  créé  «  Manga
Café  »),  des  pièces  composées  par  Fabien  Touchard,  Jules
Matton et Fabien Cali sur des poèmes de Mathias Enard…
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______________________________________________________________
__________________________________

PARIS, Athénée
Attention, les Apaches !

Concert de lancement en deux parties
23 janvier 2020, 20h

Infos & réservations ici
https://www.athenee-theatre.com/saison/spectacle/attention_les

_apaches_.htm

 

______________________________________________________________
__________________________________

 

 

 

Ensemble Les Apaches
Julien Masmondet, direction

Concert I
Maurice Ravel et Erik Satie

création mondiale de Pascal Zavaro
Quatuor de l’Ensemble Les Apaches

baryton : Laurent Deleuil
violons : Eva Zavaro, Ryo Kojima

alto : Violaine Despeyroux
violoncelle : Alexis Derouin

conception graphique : Casilda Desazars et Bernard Martinez

Concert II
Maurice Ravel, Igor Stravinsky et Maurice Delage

trois créations mondiales : Fabien Touchard, Jules Matton,

https://www.athenee-theatre.com/saison/spectacle/attention_les_apaches_.htm
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Fabien Cali
Ensemble Les Apaches

direction musicale : Julien Masmondet
mezzo-soprano : Fiona McGown

de la Comédie-Française récitant : Didier Sandre
piano : Thomas Palmer
luth : Damien Pouvreau

collaboration artistique : Mathias Enard

______________________________________________________________
__________________________________

 

 

 

CONCERTS du NOUVEL AN à TOURS
TOURS, les 11 et 12 janv 2020.
NOUVEL  AN,  concert.  Benjamin
Pionnier,  directeur  de  l’Opéra
de  Tours,  dirige  l’orchestre
maison  pour  inaugurer  la
nouvelle  année  2020  ;  au
programme,  bain  symphonique
brillant  et  raffiné,  qui  mêle

ivresse  russe  (Tchaikovski),  danses  hongroises  (Brahms)  et
évidemment, esprit de la fête et de l’élégance orchestrale néo
viennoise,  la  dynastie  Strauss,  le  père  (Frühlingsstimmen
walzer, Op. 410, RV 410) et ses fils, Eduard (Mit Chic, Polka
schnell, Op. 221), surtout le plus doué d’entre eux, Johann II
/ Jr dont plusieurs polkas et valses seront jouées à cette

https://www.classiquenews.com/concerts-du-nouvel-an-a-tours/
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occasion, donnant à l’Opéra de Tours, des airs de Musikverein…

 

 

 

 

______________________________________________________________
__________________________________

TOURS, Opéra
saison symphonique

Samedi 11 janvier 2020, 20h
Dim 12 janvier 2020, 17h

RÉSERVEZ VOTRE PLACE ici :
http://www.operadetours.fr/nouvel-an-11-12-jan

______________________________________________________________
__________________________________

Programme :

Otto Nicolai
Ouverture Les Joyeuses Commères de Windsor

Piotr Tchaikovsky
Suite de Casse-noisette Op.71

Johann Strauss
Frühlingsstimmen walzer, Op. 410, RV 410

Johannes Brahms
Danses hongroises n°5 et 6

http://www.operadetours.fr/nouvel-an-11-12-jan
http://www.operadetours.fr/nouvel-an-11-12-jan
http://www.operadetours.fr/nouvel-an-11-12-jan


Eduard Strauss
Mit Chic, Polka schnell, Op. 221

Johann Strauss Jr
Fata Morgana, polka mazur, Op. 330

Unter Donner und Blitz, polka schnell Op. 324
Wiener Blut, walzer, Op. 354

Eljen a Magyar, polka schnell Op. 332
…

Benjamin Pionnier, direction
Orchestre Symphonique Région Centre-Val de Loire/Tours

______________________________________________________________
__________________________________

 

 

 

 

CD,  critique.  BEETHOVEN  :
Concertos pour piano n°2 et
5. MARTIN HELMCHEN, piano (1
cd ALPHA 2018 – 2019)
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CD,  critique.  BEETHOVEN  :  Concertos
pour piano n°2 et 5. MARTIN HELMCHEN,
piano.  Après  deux  projets  avec  la
violoncelliste  Marie-Elisabeth  Hecker,
son  épouse  à  la  ville,  le  pianiste
Martin Helmchen a déjà enregistré sous
label Alpha Classics pour d’excellentes
Variations  Diabelli  de  Beethoven…  Un
préambule  positif  à  ces  2  Concertos
pour piano sous la direction d’Andrew Manze. L’album devrait
lancer  une  intégrale  des  Concertos  de  Beethoven,  ce  avec
d’autant plus de pertinence, que le geste est d’une fluidité
réjouissante,  apportant  tendresse  et  articulation  maîtrisée
dans  un  environnement  orchestral  sans  lourdeur,  dureté,
épaisseur. Evidemment, qualités qui soulignent la filiation
mozartienne du 2è Concerto (en particulier dans la pudeur
chantante, enfantine de l’Adagio. Pour le 5è, plus impérial et
grandiloquent  par  comparaison,  Helmchen  sait  marier
l’éloquence,  l’humanité,  la  grandeur  avec  une  agilité
heureuse.  Une  finesse  de  ton  qui  sait  être  aussi  sobre.
Superbe lecture. On attend la suite.

Enregistré à Berlin en mai 2019 (Concerto No.5) ; en October
2018 (Concerto No.2). 1 cd Alpha classics – Durée : 1h06.

Concert du NOUVEL AN 2020 à
Vienne

http://www.classiquenews.com/wp-content/uploads/2019/12/helmchen-betthoven-piano-concertos-2-et-5-emperor-empereur-alpha-piano-concertos-critique-classiquenews.jpeg
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FRANCE  MUSIQUE,  mer  1er  janv
2020,  11h,  14h.  VIENNOISERIE
SYMPHONIQUE.  Concert  du  Nouvel
An à VIENNE / Philharmonique de
Vienne,  1er  janvier  2020.  En
direct du Musikverein de Vienne
:  c’est  l’événement
international  organisé  par

l’Union Européenne de Radio-Télévision et diffusé dans près de
100 pays à travers le monde, le concert du nouvel an à Vienne
par la phalange orchestrale la plus élégante au monde, les
Wiener Philharmoniker. L’audience globale de cette diffusion
en  direct  est  estimée  à  plus  de  50  millions  de
téléspectateurs, dont 3 millions de téléspectateurs français.
Suscitant de telle chiffre d’audience, assurément le classique
a de beaux jours devant lui ; l’expérience vaut d’être vécue,
coupe de champagne et petits fours à disposition : c’est pour
nous le meilleur moyen de fêter l’an neuf.

CONCERT & ESCAPADE à VIENNE… France 2 va plus loin,
comme depuis 4 ans à présent, prolongeant le concert
symphonique proprement dit par un second volet, à 14h,
et dans la foulée du concert, touristique et patrimonial, à la
découverte  de  la  Vienne  historique,  culturelle,  mélomane.
Stéphane  Bern  a  donc  pour  mission  d’emmener  les
téléspectateurs à la découverte de la capitale autrichienne,
de ses lieux emblématiques, dont plusieurs endroits secrets
typiquement viennois. La France se déclarerait-elle amoureuse
de sa consœur européenne, la plus mélomane en réalité ? En
direct sur FRANCE MUSIQUE.

______________________________________________________________
__________________________________

Le concert du Nouvel An à VIENNE 2020
en direct à partir de 11h10

Orchestre Philharmonique de Vienne
Andris Nelsons, direction
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Diffusion en direct sur France Musique

2019 voit la prise de direction du chef
letton, Andris Nelsons, leader parmi les
nouveaux maestros de l’écurie DG Deutsche
Grammophon, interprète déjà remarqué dans
les  symphonies  de  Bruckner,  de
Chostakovitch,  et  avec  les
instrumentistes  viennois,  des  9
symphonies de Beethoven. L’intégrale est
déjà parue chez DG. Ce n’est donc pas la

première fois que le chef dirige les instrumentistes. Mais
c’est pour lui, son premier Concert du Nouvel An. Un passage
obligé pour tout grand maestro digne de ce nom… Pour programme
de ce premier bain viennois, « le nec plus ultra » de la
musique  viennoise,  Valses,  Polkas,  Ouvertures…  interprétées
par  des  instrumentistes  de  rêve,  parfaits  héritiers  d’une
tradition très ancienne célébrée dans le monde entier.
L’année nouvelle n’est pas neutre pour l’institution : 2020
marque  les  150  ans  du  Muzikverein,  siège  de  l’Orchestre
Philharmonique de Vienne ; c’est aussi le 250ème anniversaire
de la naissance de Ludwig van Beethoven, dont l’orchestre
jouera plusieurs Contredanses.
Par ce concert, les Wiener Philharmoniker souhaitent offrir en
signe d’espérance pour l’année à venir, un message d’amitié et
de paix.Une leçon de fraternité concrète, telle que l’aurait
assurément cautionné Beethoven lui-même. Andris Nelsons, 41
ans, est né à Riga. Il est le directeur musical de l’Orchestre
Philharmonique de Boston et chef permanent de l’Orchestre du
Gewandhaus de Leipzig (avec lequel il a donc enregistré les
Symphonies de Chostakovitch et de Anton Bruckner).

______________________________________________________________
__________________________________

Programme du CONCERT DU NOUVEL AN A VIENNE 2020 : 

Première partie
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Carl Michael Ziehrer,
Die Landstreicher : Ouvertüre
(The Vagabonds : Ouverture)

Josef Strauss, Liebesgrüße
(Love’s Greetings), Waltz op. 56

Josef Strauss,
Liechtenstein-Marsch op. 36

Johann Strauss Jr.,
Blumenfest-Polka (Flower Festival Polka) op. 111

Johann Strauss Jr.,
Wo die Zitronen blüh’n (Where the Lemon Trees Blossom)
Waltz, op. 364

Eduard Strauss,
Knall und Fall (Without Warning)
Polka rapide, op. 132

 

 

 

Deuxième partie

Franz von Suppé,
Leichte Kavallerie: Ouvertüre (Light Cavalry: Ouverture)

Josef Strauss, Cupido,
Polka française op. 81

Johann Strauss Jr.,
Seid umschlungen, Millionen!
(Be Embraced, You Millions!)

Waltz op. 443

Eduard Strauss,



Eisblume (Ice Flower),
Polka mazur op. 55, Arrangement: Wolfgang Dörner

Josef Hellmesberger Jr.
Gavotte

Hans Christian Lumbye,
Postillon Galop, op. 16/2, Arrangement: Wolfgang Dörner

Ludwig van Beethoven,
12 Contretänze (Twelve Contredanses) WoO 14

(Nos. 1, 2, 3, 7, 10 & 8)

Johann Strauss Jr.,
Freuet euch des Lebens (Enjoy Life),

Waltz op. 340

Johann Strauss Jr.,
Tritsch-Tratsch Polka (Chit-chat Polka),

Polka rapide op. 214

Josef Strauss,
Dynamiden, Waltz op. 173

et toujours en fin de concert deux indémodables
les deux Strauss, père et fils

La Marche de Radetski (du père, Johann I)
Le beau Danube bleu (du fils, Johann II)

 

 



______________________________________________________________
__________________________________
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______________________________________________________________
__________________________________

ESCAPADE VIENNOISE  à 14h
Passion viennoise par Stéphane Bern…

Avec Bertrand de Billy, chef d’orchestre, au théâtre An Der
Wien, S Bern s’essaie à la direction d’orchestre à la Haus der
Musik,  avant  de  partager  une  spécialité  autrichienne
emblématique,  le  Kaiserschmarrn  au  café  de  l’Opéra.
Sur les traces de la famille Strauss, les rois de la valse,
notre guide rencontre leurs descendants actuels, Eduard et
Thomas  Strauss,  qui  dévoilent  un  étonnant  et  traditionnel
ascenseur : le Pater Noster. Éloïse Kohn, pianiste française,
et Christoph Koncz, second violon principal de l’Orchestre
Philharmonique  de  Vienne,  invitent,  en  une  brillante
démonstration,  à  identifier  les  mécanismes  de  la  valse
viennoise.

Curiosité, gourmandise, exploration… Stéphane Bern rejoint le
cœur de la ville, où il se lance dans la fabrication de
bonbons artisanaux avec Christian Mayer ; dans une église, à
la  rencontre  du  jeune  quatuor  de  violoncelles  Die
Kolophonistinnen ; dans les anciennes caves d’une communauté
religieuse transformées par Erich Emberger en restaurant-musée
dédié à la famille impériale ; à la splendide bibliothèque
nationale,  en  compagnie  d’Anne-Sophie  Banakas,  jeune
historienne  française  installée  à  Vienne…  Au  fil  des
rencontres, il s’agit de comprendre ce qui fait de Vienne,
pour la dixième année consécutive, « la ville la plus agréable
du monde ».

______________________________________________________________
__________________________________


